
Cycle de conférences 2016

Objekttyp: Group

Zeitschrift: Bulletin de la Société Vaudoise des Sciences Naturelles

Band (Jahr): 95 (2016)

PDF erstellt am: 30.04.2024

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte an
den Inhalten der Zeitschriften. Die Rechte liegen in der Regel bei den Herausgebern.
Die auf der Plattform e-periodica veröffentlichten Dokumente stehen für nicht-kommerzielle Zwecke in
Lehre und Forschung sowie für die private Nutzung frei zur Verfügung. Einzelne Dateien oder
Ausdrucke aus diesem Angebot können zusammen mit diesen Nutzungsbedingungen und den
korrekten Herkunftsbezeichnungen weitergegeben werden.
Das Veröffentlichen von Bildern in Print- und Online-Publikationen ist nur mit vorheriger Genehmigung
der Rechteinhaber erlaubt. Die systematische Speicherung von Teilen des elektronischen Angebots
auf anderen Servern bedarf ebenfalls des schriftlichen Einverständnisses der Rechteinhaber.

Haftungsausschluss
Alle Angaben erfolgen ohne Gewähr für Vollständigkeit oder Richtigkeit. Es wird keine Haftung
übernommen für Schäden durch die Verwendung von Informationen aus diesem Online-Angebot oder
durch das Fehlen von Informationen. Dies gilt auch für Inhalte Dritter, die über dieses Angebot
zugänglich sind.

Ein Dienst der ETH-Bibliothek
ETH Zürich, Rämistrasse 101, 8092 Zürich, Schweiz, www.library.ethz.ch

http://www.e-periodica.ch



La Societe

Cycle de conferences 2016

Les parasites et leurs hötes: une guerre sans merci

3 novembre 2016

Un parasite: c'est qui, c'est quoi et 9a sert ä quoi?

Prof. Philippe CHRISTE, Departement d'ecologie et d'evolution de l'Universite de Lausanne

Ce sont ces questions a priori simples et naives que nous aborderons lors de cet expose en lien
direct avec l'exposition: Parasites! L'exposition qui demange du Musee cantonal de Zoologie.

Nous verrons que ces questions sont en fait complexes et qu'il n'y a pas de reponses simples...

tout etant une question de definition. Les parasites sont generalement per<jus comme des etres

repugnants et ä combattre. Nous verrons que ce n'est pas le cas de tous les parasites et qu'ils ont
force leurs hötes ä trouver de belles inventions pour lutter contre leurs attaques. Le mode de

vie particulier du parasitisme a ete invente dans quasiment tous les grands groupes d'animaux

et certains exemples spectaculaires, notamment de cycles complexes impliquant plusieurs
hotes seront presentes. Les deux acteurs de l'interaction hote-parasite ont trouve des tresors

d'imagination pour se faire une guerre sans merci. Nous passerons en revue plusieurs cas de

parasitisme illustrant cette course aux armements que se menent hötes et parasites. Un accent

particulier sera mis sur le cas des parasites sanguins transmis par des vecteurs arthropodes et

les resultats de recherches originales menees ä l'Universite de Lausanne et au Musee cantonal

de Zoologie sur la malaria aviaire et celle des chauves-souris seront presentees. Les ectoparasites

ne seront pas en reste, notamment des petits acariens de chauves-souris qui nous renseignent

sur la vie secrete de leurs hötes ailes dont les moeurs restent encore bien souvent mysterieuses.

10 novembre 2016

Pourquoi certains parasites modifient le comportement

et l'apparence de leurs hotes?

Prof. Thierry RIGAUD, Laboratoire de Biogeosciences de l'Universite de Bourgogne

Si l'on considere qu'environ la moitie des especes Vivantes sont des parasites, on ne peut que
faire le constat de leur enorme influence sur le monde vivant. Par definition, les parasites vivent

aux depens de leurs hötes. On sait done depuis longtemps qu'ils induisent de nombreuses

« maladies » et peuvent mettre la survie de leurs hötes en danger. La perception que nous en

avons est tres negative, et, ä l'heure oil la plupart des activites humaines prend en compte la

preservation de la biodiversite, les groupes parasitaires sont les seuls pour lesquels les etres

humains recherchent activement l'extinction (cholera, peste, malaria, etc. sont autant de maladies

parasitaires dont on cherche ä se debarrasser).

Et pourtant... Les parasites peuvent etre source de phenomenes biologiques extraordinaires.
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Pourquoi certaines fourmis se mettent-elles ä ressembler ä des fruits mürs

Pourquoi certaines crevettes ne fuient-elles pas devant leurs predateurs Pourquoi certains

escargots prennent-ils l'apparence de chenilles? Pourquoi certains rats sont-ils attires par les

chats Pourquoi enfin certains grillons se suicident-ils en se jetant ä l'eau

On a decouvert recemment que ces phenomenes sont controles par des parasites heberges

par ces organismes.

L'objet de cette conference sera done de decrire comment la selection naturelle a pu facoliner

les caracteres « manipulateurs » de ces parasites. Nous parlerons de l'utilite de ces caracteres

pour les parasites et des consequences (souvent nefastes, mais pas seulement!) chez leurs hotes.

Nous irons ensuite plus loin, en nous posant deux questions: (1) Quelles sont les

consequences de ces phenomenes extraordinaires Nous verrons qu'il en existe de nombreuses,

negatives mais egalement positives, autant sur les ecosystemes que sur la sante humaine. (2)

L'homme est-il victime de telles manipulations parasitaires Nous verrons que e'est fort
possible...

Peut-etre finirez-vous par vous poser la question: suis-je venu ä cette conference de mon

propre gre, ou manipule par un marionnettiste que j'abrite a mon insu? Plus serieusement,

j'espere que vous vous poserez la question: e'est quoi « mon propre gre »?

17 novembre 2016

Microbes: amis ou ennemis?

Prof. Gilbert GREUB, CHUV

Commensalisme et parasitisme sont deux exemples d'association ou interaction entre deux

etres vivants pendant une certaine duree de leur existence. Dans le commensalisme, l'un des

protagonistes n'est ni avantage, ni desavantage alors que 1'autre beneficie de l'interaction. Dans

le parasitisme, un des partenaires vit aux depens de l'autre.

De nombreuses especes colonisent 1'homme en divers endroits (flore cutanee, digestive,

genitale, et ces especes sont souvent benefiques. Ainsi au niveau de la peau, la production
d'acides gras par certaines bacteries (corynebacteries) empeche la colonisation ou l'invasion par
d'autres especes. De meme, au niveau vaginal, l'environnement acide obtenu grace ä la production

d'acide lactique et de bacteriocines par les lactobacilles permet la suppression de la crois-

sance d'autres especes et reduit la colonisation par un nombre eleve de bacteries pathogenes.

Afin de preciser les notions de commensalisme et parasitisme, le Professeur Greub prendra,
dans sa conference, l'exemple de la flore intestinale. Rappeions que les bacteries dites com-
mensales du tube digestif, qui represente environ 300 ä 500 grammes de notre masse totale

sont en fait de veritables mutualistes vu que les 2 partenaires beneficient de 1'association. En

effet, ces bacteries commensales (i) se retrouvent dans un endroit humide, tempere et riche

en nutriment et (ii) representent une barriere biologique contre la proliferation de certaines

bacteries grace a la production de bacteriocines. Un traitement antibiotique peut modifier

lequilibre et la composition de la flore intestinale au profit de bacteries endogenes tel que le

Clostridium difficile, qui fait partie integrante de notre microbiote, mais qui par leur nombre

accru deviennent deleteres, causant des colites post-antibiotiques.
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Ainsi, les microbes qui nous colonisent - nous, « autobus » pour bacteries, constituent une

importante barriere biologique contre les pathogenes. Cependant, etant quotidiennement
exposes aux microbes presents dans l'eau et la nourriture, nous pouvons etre infectes par des virus

ou bacteries pathogenes causant gastro-enterites ou coliques. Nous pouvons egalement etre

exposes ä divers parasites: vers plats, vers ronds ou amibes. Notons cependant que l'une des

caracteristiques de ces parasites est qu'ils sont associes de maniere prolongee avec leurs hotes,

parfois en restant peu ou pas symptomatiques pendant des annees, ce qui leur permet de vivre

aux depens de leur hote de maniere prolongee. Cette duree d'interaction differencie d'ailleurs
les parasites des predateurs...

24novembre 2016

Immunite sociale chez les fourmis: une question de cooperation

Dr Nathalie STROEYMEYT, Departement d'ecologie et devolution de l'Universite de

Lausanne

Les colonies de fourmis sont tres vulnerables face aux maladies. En effet, elles vivent en groupes
tres denses, ce qui favorise la transmission des parasites et des maladies par contact. De plus, les

fourmis d'un meme nid sont genetiquement semblables et sont done susceptibles aux memes
maladies. Enfm, les conditions de temperature et d'humidite des nids de fourmis sont tres

stables, ce qui permet aux maladies et aux parasites de proliferer. Du fait de cette vulnerabi-

lite, les fourmis ont developpe des mecanismes de defense collective contre les maladies, qui
s'ajoutent a l'immunite individuelle: e'est ce qu'on appelle « l'immunite sociale ». Ces defenses

collectives comprennent des mesures permanentes, telles que l'utilisation de cimetieres et de

dechetteries, la medication preventive. Une autre mesure preventive consiste en la repartition
des fourmis en groupes de travail distincts. Cette mesure est particulierement importante, car
eile reduit le risque de transmission des maladies entre groupes par effet d'entonnoir et protege
la reine, le couvain et les jeunes fourmis des maladies provenant de l'exterieur. D'autre part, les

fourmis sont capables de detecter la presence d'un parasite ou d'une fourmi malade et de reagir

en consequence. L'immunite sociale comprend done egalement des mesures curatives, telles

que le traitement physique et chimique des individus infectes, ou l'isolation volontaire des

individus malades ou presentant un haut risque d'infection. Tous ces comportements neces-

sitent une cooperation etroite entre des fourmis d'un meme nid et sont mis en oeuvre dans des

contextes varies afin de limiter ä la fois l'entree et la propagation des maladies dans les nids.
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